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La montée en puissance des BRICS, l’émergence d’une 
nouvelle administration américaine et les interrogations 
profondes au sein de l’Union européenne, face aux 
bouleversements géopolitiques actuels – notamment les 
conflits en Ukraine et dans d’autres régions du monde – 
redessinent l’architecture des relations internationales. 

Dans ce contexte, il nous apparaît essentiel d’organiser une 
réflexion approfondie sur ces évolutions et leurs implications, 
en réunissant des experts et des représentants des grandes 
puissances concernées. 

L’objectif de cette rencontre est d’analyser les dynamiques en 
cours et d’identifier les enjeux stratégiques qui en découlent 
pour l’Union européenne et ses partenaires. Alors que les 
BRICS affirment leur influence et redéfinissent lews équilibres 
économiques et politiques globaux, l’Europe doit repenser 
son rôle dans ce nouvel ordre mondial. Ce colloque vise 
ainsi à éclairer les choix qui s’offrent à l’Union européenne : 
adaptation, coopération ou confrontation avec ces puissances 
émergentes ?

C’est dans cette perspective que nous organisons le colloque 
L’Union Européenne va-t-elle sortir de l’Histoire ? - L’Europe 
et les BRICS, qui se tiendra le lundi 26 mai 2025, de 14h00 à 
20H00, à l’Hôtel de l’Industrie, 4, Place Saint-Germain,  
Paris 6ème. 

Des personnalités de haut niveau issues du Brésil, de l’Inde, 
de la Chine, du continent africain, de la Russie, des Etats-Unis, 
ainsi que des représentants européens seront présentes au 
colloque, afin de mieux comprendre les attentes et les visions 
de chacun face à cette reconfiguration mondiale.

Afin de garantir la qualité des échanges et compte tenu du 
nombre de places limité, les inscriptions seront confirmées par 
retour de mail.

“
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PROGRAMME

13h30

15h30

14h00

14H20

14h30

Intervenant

Animateur

Intervenants

Accueil des participants

Pause

Ouverture

Première Séquence : L’Europe va-t-
elle sortir de l’Histoire ?

Keynote d’ouverture : Quelle place 
pour l’Union européenne dans la 
nouvelle architecture du monde ? - 
Par Henri Malosse, Président de 
Vocal Europe, Ancien Président 
du Comité économique et social 
européen

Alain Houpert, Sénateur de la Côte-d’Or, 
Membre de la commission des affaires 
étrangères, de la défense et des  
forces armées

IntervenantPrésentation générale

Yves Pozzo di Borgo, Président de 
l’institut Jean Lecanuet, 
Sénateur Honoraire

Marc Bousquet, Président, Médiatique 
International

• Alberto Ruiz Thierry, Vice-président 
Exécutif d’IDC.Africa

• Alexandre Orlov, Ancien 
ambassadeur de la Fédération de 
Russie en France

• Rosine Ghawji, Fondatrice de 
Working Mothers for Donald 
Trump International, cofondatrice 
de Tennessee Women for Honest 
Government, membre du Parti 
républicain depuis 2005

• Représentant du Brésil
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18h30

17h00

17h20

16h00

Intervenants

Animateur

Intervenants

Clôture suivie d’un cocktail de Presse

Adresse spéciale: 
La France peut apporter la Paix : le 
Plan Schuman 2 sauvera t-il  
l’Europe ?

Conclusion

Deuxième Séquence : Vers une 
nouvelle architecture économique, 
militaire et politique du monde

Première Intervention : Vers 
l’effacement stratégique de  
l’Europe ? 

• Ján Figeľ, Ancien Commissaire 
européen

Régis le Sommier, Journaliste

• Christian Saint Etienne, Universitaire 
et Économiste

• Pierre Louvrier, Président de 
la Clementy Schuman Legacy 
Foundation

• Purnima Anand, Présidente du 
Forum International des BRICS, 
Représentante de l’Inde

PROGRAMME
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Purnima Anand
Purnima Anand est la présidente du Forum International des BRICS. 
Militante pour le multilatéralisme et la coopération Sud-Sud, elle joue un 
rôle clé dans la promotion du dialogue entre les puissances émergentes 
du groupe BRICS. Elle a notamment initié plusieurs plateformes de 
coopération scientifique et culturelle entre les pays membres.

Ján Figeľ 
Ancien homme politique slovaque et commissaire européen, fondateur 
de l’Institut européen d’innovation et de technologie (EIT), il fut 
également le tout premier Envoyé spécial pour la promotion de la liberté 
de religion ou de conviction en dehors de l’Union européenne. Ján 
Figeľ demeure une voix engagée en faveur de la dignité humaine et de 
la liberté religieuse. Son action diplomatique s’est avérée déterminante 
pour sauver la vie et la liberté de plus de vingt personnes persécutées 
(au Pakistan, au Soudan, à Cuba, en Iran). Il est à l’initiative de la 
Déclaration internationale sur la dignité humaine pour tous, partout dans 
le monde. Fort d’une expérience internationale considérable, il œuvre 
aujourd’hui en faveur de la paix auprès de la Clementy Foundation, de 
l’Abu Dhabi Forum for Peace, du G20 Religion Forum (R20), ainsi qu’avec 
des personnalités partageant ses convictions à travers le monde.

Alexandre Orlov
Alexandre Orlov est un diplomate russe de carrière, ancien ambassadeur 
de la Fédération de Russie en France. Il a œuvré pendant plus de dix 
ans à Paris pour renforcer les relations franco-russes, en particulier 
dans les domaines culturel, économique et stratégique. Défenseur du 
dialogue entre l’Est et l’Ouest, il continue de s’exprimer dans les débats 
internationaux sur la sécurité collective et les relations euro-russes.

INTERVENANTS

Alberto Ruiz Thierry
Alberto Ruiz Thierry est le Vice-président Exécutif d’IDC.Africa, la 
branche africaine de l’Internationale Démocrate Centriste (IDC-CDI). Il 
a joué un rôle clé dans la coordination des activités de l’IDC à travers 
l’Afrique, en promouvant les valeurs démocratiques centristes et en 
soutenant les partis politiques alignés sur ces principes. Il est respecté 
pour ses compétences diplomatiques et son engagement en faveur d’une 
gouvernance démocratique et inclusive en Afrique.

Alain Houpert
Alain Houpert est sénateur de la Côte-d’Or depuis 2008, réélu en 
2014 puis en 2020. Membre du groupe Les Républicains, il siège à 
la commission des affaires étrangères, de la défense et des forces 
armées du Sénat. Il a exercé plusieurs mandats locaux, notamment 
comme maire de Salives (1995-2014), conseiller général de la Côte-
d’Or (1998-2014) et conseiller municipal de Dijon (2014-2020). Engagé 
sur les questions de santé, son parcours est également marqué par 
une forte implication dans les relations internationales et diverses 
délégations parlementaires.
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Pierre Louvrier
Pierre Louvrier est un consultant et entrepreneur belge, né en 1973 à 
Mons. Président du conseil de surveillance du Groupe Clementy, il est 
spécialisé dans la restructuration d’entreprises et les investissements en 
situations spéciales. Il s’est notamment illustré par sa tentative de rachat 
du groupe Vivacom en 2015 et reste actif entre Londres, Genève et 
Rome dans les secteurs du luxe, de la tech et de la finance.

Marc Bousquet
Marc Bousquet est un expert reconnu en communication politique et 
stratégie. Fort de plus de 30 ans d’expérience, il a participé à plus de 
300 campagnes électorales dans le monde. Fondateur de l’Agence 
Médiatique International, il a conçu des stratégies de visibilité et de 
nation branding pour divers pays à travers le monde. Ancien vice-
président de l’International Association of Political Consultants, il a aussi 
enseigné à Paris XII, formant de futurs professionnels du secteur.

Christian Saint-Étienne
Christian Saint-Étienne est économiste, professeur et consultant en 
stratégie. Formé à Paris, Londres et Pittsburgh, il a travaillé au FMI 
et à l’OCDE. Membre du Cercle des économistes, il a présidé des 
commissions nationales et cofondé l’Institut de l’iconomie. Auteur de 
31 livres et 300 articles, il intervient régulièrement dans Les Echos, Le 
Figaro et à la radio. Ses travaux portent sur l’industrie, la fiscalité et la 
géopolitique économique.

Yves Pozzo di Borgo
Président de l’Institut Jean Lecanuet, Yves Pozzo di Borgo est un 
homme politique français. Ancien sénateur de Paris, il a été vice-
président de la Commission des Affaires européennes, s’illustrant 
par son engagement en faveur du dialogue euro-méditerranéen et de 
la coopération internationale. Il est également actif dans les débats 
géopolitiques contemporains, prônant un équilibre stratégique entre 
l’Europe, la Russie et l’Asie, pour la France. 

Henri Malosse
Henri Malosse est un expert reconnu des affaires européennes. Il a été 
président du Comité économique et social européen, où il a plaidé pour 
une Union européenne plus proche des citoyens et engagée dans les 
défis sociaux et économiques contemporains. Il partage régulièrement 
sa vision pour une Europe plus démocratique et mieux ancrée dans les 
réalités locales des États membres.

Rosine Ghawji
Rosine Ghawji est une personnalité politique reconnue pour son 
engagement politique auprès du président américain Donald Trump. Elle 
est la fondatrice des “Working Mothers for Donald Trump International”, 
un groupe de soutien au président américain à l’échelle internationale. 
Elle est également cofondatrice de Tennessee Women for Honest 
Government, et membre du Parti républicain depuis 2005.
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Régis Le Sommier 
Journaliste et grand reporter, Régis Le Sommier est une figure 
emblématique du paysage médiatique français. Ancien directeur adjoint 
de Paris Match et fondateur du média Omerta, il couvre depuis plus 
de vingt ans les grands conflits internationaux et les bouleversements 
géopolitiques. Spécialiste des relations internationales et du journalisme 
de terrain, il apporte un éclairage incisif sur les dynamiques de pouvoir, 
les enjeux de sécurité et les transformations du monde multipolaire.



8

Il y a 75 ans, la vision de Robert Schuman et Jean Monnet d’un partenariat, d’abord 
économique, entre les belligérants de la Seconde Guerre mondiale a conduit à la 
création de l’Union européenne, qui compte aujourd’hui 27 membres. Une nouvelle 

Communauté Ouest-Est pourrait atteindre un objectif comparable, sans s’isoler du reste 
du monde.  - Ján Figeľ *

La paix en Europe est nécessaire et possible. Mais comme l’a montré la guerre froide au 
siècle dernier, il existe une différence fondamentale entre la fin des hostilités ouvertes 
et une paix véritable. Le meilleur moyen d’y parvenir est de conclure des accords 
multilatéraux qui favorisent la coopération économique et commerciale et le  
bien commun.

Telle était la vision de Robert Schuman et de Jean Monnet au lendemain de la Seconde 
Guerre mondiale. Depuis 1870, c’était déjà la troisième grande guerre entre l’Allemagne 
(Prusse) et la France en 75 ans. Aujourd’hui, nous reconnaissons Schuman comme le 
« Père de l’Europe » des temps modernes. Mais le 9 mai 1950, alors qu’il était ministre 
français des affaires étrangères, sa proposition d’inviter l’Allemagne et d’autres pays à 
former une Communauté européenne du charbon et de l’acier - créant astucieusement un 
marché commun pour les matières premières nécessaires à la guerre - a été rejetée par 
beaucoup comme étant illusoire. Les communistes accusèrent Schuman de  
trahir la France.

Schuman a persévéré, comme le font les grands hommes d’État. Au cours des 75 années 
suivantes, sa communauté de paix est devenue une Union européenne de 27 membres, 
dotée d’un marché unique, du système Schengen et d’une monnaie commune. La paix, la 
stabilité et la prospérité durables entre les pays participants sont une  
réalité incontestable. 

Avant sa mort, Robert Schuman a souligné que « nous devons créer l’Europe non 
seulement dans l’intérêt des nations libres, mais aussi pour « accueillir les nations de 
l’Est qui, libérées de l’oppression dont elles sont victimes, nous demanderont leur soutien 
moral et d’être acceptées ». Le premier chancelier démocratique de l’Allemagne, Konrad 
Adenauer, partageait ce point de vue. L’Europe unie, observait-il, était le rêve de certains, 
le désir de beaucoup et est devenue une nécessité pour tous.

LA FRANCE PEUT APPORTER LA PAIX: LE 
PLAN SCHUMAN 2

Ján Figeľ est président du comité scientifique du Vénérable héritage Schuman de la Fondation Clementy, en 
collaboration avec l’Académie pontificale des sciences du Vatican. Il est également le fondateur de l’Institut européen 
d’innovation et de technologie (EIT), ancien commissaire européen et vice-premier ministre slovaque, et le premier 
envoyé spécial pour la liberté de religion ou de conviction en dehors de l’Union européenne.

*
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Cependant, pour de nombreuses raisons, la construction d’une Europe pacifique reste un 
projet inachevé. La guerre en Ukraine, qui dure depuis trois ans, est le témoin de cette 
tragique réalité. Un nouveau « rideau de fer » a malheureusement été érigé plus à l’Est 
; quelles qu’en soient les raisons, il marque la réalité d’un échec. Il est donc temps de 
reprendre l’œuvre de Robert Schuman et d’établir un espace de coopération, d’échanges 
et de stabilité entre l’Ouest et l’Est !  Et au-delà des tensions actuelles, il faut imaginer les 
moyens et les outils de la réconciliation comme Schuman, de Gaulle et Adenauer l’ont fait 
pour les Français et les Allemands après la Seconde Guerre mondiale !

Avant tout, l’effusion de sang doit cesser. Les Européens doivent œuvrer pour la paix et 
soutenir les efforts louables du président Trump. Cette guerre en cours en Ukraine est 
l’urgence absolue pour nous, Européens.

Les nations d’Europe occidentale commettent une grave erreur en soutenant ceux qui 
prétendent que la solution réside dans l’augmentation des dépenses militaires. Les 
États endettés et les économies affaiblies n’en profiteront pas. Avec une politique de 
dissuasion, nous pourrons peut-être gagner la bataille ou au moins obtenir un match nul 
dans cette nouvelle guerre froide, mais nous ne gagnerons certainement pas la paix. 
Nous ferions mieux de consacrer les milliards consacrés au réarmement à l’accélération 
de la mise à niveau de l’Europe centrale et orientale, au soutien des pays des Balkans et 
aussi à l’investissement dans des projets de coopération en Méditerranée et en Afrique, 
qui sont nos voisins naturels mais qui nous tournent de plus en plus le dos !

Les recettes du plan Schuman ne sont pas épuisées. Elles sont comme les racines à partir 
desquelles l’arbre de la communauté humaine doit croître et prospérer. 

La transformation des relations commence par le dialogue qui est désormais engagé à 
l’initiative de la nouvelle administration Trump aux États-Unis. Il est toutefois primordial 
que ces efforts soient orientés vers la création d’une nouvelle communauté de nations. 
Dans cette optique, le dialogue entre les États-Unis et la Russie devrait se concentrer sur 
l’établissement de marchés communs, ouverts à d’autres pays et conçus pour le bénéfice 
mutuel des participants, pour les matières premières cruciales nécessaires à la conduite 
de la guerre. Cela engloberait non seulement les ressources naturelles et l’énergie, mais 
aussi les technologies de l’information et la protection de la propriété intellectuelle. 

Une telle Communauté de l’hémisphère Nord ou Communauté Ouest-Est relierait l’Alaska 
au Kamchatka en passant par l’Europe et l’Asie centrale, et s’étendrait sur trois continents 
- avec l’Europe en son centre. Elle apporterait un développement sans précédent aux 
États, économies et régions participants, en particulier en Europe. Il serait ouvert à la 
coopération avec d’autres groupements ou sous-groupements voisins, tels que l’Asie 
centrale, l’Afrique et la zone EuroMed, et chercherait des moyens de coopérer avec les 
pays BRICS. 

Ce type de cadre ne devrait ni supplanter ni concurrencer l’UE, mais la compléter. Mais un 
tel changement qualitatif, digne d’un XXIe siècle plus humain, nécessite une architecture 
de sécurité partagée, n’excluant pas une alliance de défense. 

Cette vision à long terme ne peut se focaliser autour des dirigeants actuels qui ne sont 
que « de passage ». La paix est dans l’intérêt des nations qui restent et qui doivent 
supporter les difficultés de la guerre et le fardeau des pertes humaines. La valeur d’une 
personne dépasse les dimensions matérielles. Il importe donc de mettre fin au plus vite à 
ce conflit fratricide en recherchant une nouvelle qualité de relations, axée sur la dignité de 
chacune et de chacun, personne, famille, nation et communauté.
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Cette vision du rapprochement et de la coopération entre l’Occident et l’Orient nécessitera 
un processus long et exigeant. Elle est conforme à l’image présentée par le grand pape 
Jean-Paul II d’une « Europe qui respire avec ses deux poumons ». Aujourd’hui, l’Ouest est 
malade du relativisme moral et des nouvelles idéologies, tandis que l’Est est en proie à 
des conflits fratricides.

Une telle vision peut paraître surprenante ou improbable à l’heure actuelle, voire 
inacceptable pour certains. Cependant, le secrétaire d’État américain Dean Acheson 
décrira plus tard le plan Schuman dans ses mémoires comme « une avancée 
spectaculaire vers l’unification de l’Europe occidentale, qu’il ne pouvait même pas 
comprendre au départ ». 

Aujourd’hui, nous tenons l’UE pour acquise, mais elle est très fragile, attaquée sur son 
flanc Ouest par une guerre commerciale des États-Unis et sur son flanc Est par une 
guerre tout court.

Un tel revirement est nécessaire dans la situation actuelle. La crise et la tragédie 
persistante de la guerre pourraient déboucher sur une catastrophe historique ou, au 
contraire, marquer un nouveau départ pour un changement qualitatif des relations. Mais 
sans un cessez-le-feu rapide, une solution équitable et un accord de paix durable avec 
l’Ukraine, il n’y aura pas de changement stratégique dans les relations entre l’Ouest et 
l’Est. Les deux défis sont donc étroitement liés et interdépendants.

En Europe occidentale et centrale, nous avons tous besoin de plus de sagesse et de 
courage pour mener une politique raisonnable et responsable, plutôt que de simplement 
dépenser plus en munitions et en armements. Nous avons besoin d’hommes d’État et de 
dirigeants qui voient grand et se tournent vers les générations futures. La paix, la sécurité 
et la prospérité dans notre espace civilisationnel Est-Ouest sont possibles et réalisables !

Co-Signataires

• H.E. Sheikh Abdallah Al Mahfoud bin Baya, Secretary-General of the Abu Dhabi Peace Forum, 
Chairman of the Religion and Civil Society Committee on the Ethics of AI 

• Mgr. Bernard Ardura, Postulator of the Venerable Schuman’s Beatification cause, Chairman 
Emeritus of the Pontifical Committee for Historical Sciences 

• Bertrand Demole, Member of Board of Directors of Pictet Alternative Advisors 

• Jân Figel, former European Commissioner, former Deputy Prime Minister of Slovakia 

• H.E. Nikolaus von Liechtenstein, former Ambassador to the European Union, former 
Ambassador to the Vatican 

• Pierre Louvrier, Chairman of the Clementy Schuman Legacy Foundation, Private Equity 
Entrepreneur and Philanthropist 

• Henri Malosse, Chairman of the Jean Monnet Association, Former President of the European 
Economic and Social Committee 

• Alberto Michellini, Anchor Journalist at the RAI, former Member of the European Union 
Parliament, former Member of the Italian Parliament 

• Maria Grazia Ricciardi, Lawyer at the Supreme Court of Italy’s Bar Association, Senior Partner 
at CPR Lex 

• Michael Schumann, Chairman of the Bundesverband für Wirtschaftsförderung und 
Ausentwirtschaft Global Economic Network.
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NOTES
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Demandes d’informations et inscriptions:   
colloqueinstitutjeanlecanuet@gmail.com
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